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         «La lune exacte est revenue. L’homme attendait, le cœur comprimé dans les ténèbres, si heureux de la voir qu’il ne sait plus ce qu’il voulait lui dire.»

         Jules Renard, Histoires naturelles.
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         Le sac du Baron

         
            Un dimanche de septembre 1973, en plein après-midi

            

            Trois jeunes gars, dans la vingtaine, déambulaient aux abords du village de Valonne. Pour les employés de la fromagerie de la commune voisine, dont faisaient partie deux d’entre eux, comme pour le troisième qui travaillait chez son père, petit entrepreneur en maçonnerie, le dimanche était jour de repos. C’était jour d’ennui aussi, quand il n’y avait pas de distraction dans les environs comme ce jour-là: pas de fête de village, pas de bal, pas de match de foot. Au chef-lieu de canton, le cinéma faisait relâche pour cause de travaux de rénovation. La télé, le dimanche après-midi, merci! On était obligé de regarder la même chose que les parents. Il n’y avait même plus de bistrot dans ce patelin perdu qui aurait presque fait rêver de la ville. Alors, puisqu’il fallait bien passer le temps, on se promenait, les mains dans les poches, on baguenaudait, on parlait de tout et de rien en shootant de temps en temps dans les cailloux. Si au moins on avait croisé des filles, on aurait pu les charrier, rigoler, les faire rougir.
– Tiens, remarqua l’un d’eux, on n’est pas tout seuls, regardez là-haut, le Baron!
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